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Orléans Vivre sa ville

““ J’aime discuter.
J’échange et j’agis.

PREMIER TOUR. Résultats. Au premier
tour, la liste de Serge Grouard (LR) est
arrivée en tête avec 35,6 % des suffra­
ges. On retrouve ensuite celle du mai­
re, Olivier Carré (24,1 %, divers droite).
Dans l’entre­deux­tours, la liste de
l’écologiste Jean­Philippe Grand
(19,2 %) a fusionné avec « Faire respi­
rer Orléans », de Baptiste Chapuis (PS)
et Dominique Tripet (PC), qui avait re­
cueilli 12,9 % des suffrages. e second
tour aura lieu le 28 juin. ■

Municipales 2020
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Il se passionne pour
le basket, il s’investit dans
desmissions sociales.
Environnementales, aussi.
Jean-Philippe Grand
(Europe Écologie - Les Verts),
53 ans, est surtout l’espoir
d’une liste de gauche unie.

Un déclic. Celui d’un jeune
père de famille soucieux,
alors, de bâtir un monde
meilleur pour sa première

fille. « Ma prise de conscience
politique remonte à sa naissance
en 1998 », se souvient Jean-
Philippe Grand. Les élections
européennes, quelques mois
plus tard, deviennent sa ligne
d’horizon.

« J’avais envie de m’engager,
d’agir. J’ai donc été attentif aux

échéances électorales
de 1999 avant de

frapper à la
porte des

Verts à

Orléans. » L’environnement
devient son tuteur politique.

Son enfance à parcourir les
vergers d’Olivet avec ses copains
n’est pas complètement étrangère
à ses convictions écologiques.
Ses idées lui permettront, en
2001, d’accéder au deuxième
tour des cantonales. « C’était
encourageant. Au total, depuis,
j’ai fait près d’une dizaine de
campagnes. » Notamment dans
le sillage du socialiste Jean-Pierre
Sueur aux municipales de 2001 et
2008; ensuite, lors des régionales
de 2010 et 2015 marquées par
deux mandats. « J’aime discuter.
J’échange et j’agis, ensuite.
L’engagement politique, c’est ça. »

« Nous ne voulons pas
d’un retour à la bougie »
Près de deux décennies à

porter, défendre ses idées. « Ma
candidature à la mairie d’Orléans
en 2020 (19,21 % au premier tour)
est une suite logique puisque je
suis élu d’opposition depuis 2008.
J’ai de l’expérience. À la Région,
je m’occupe des lycées ; à Orléans,
j’embrasserai tous les sujets ».

Il doit, aussi, combattre des
raccourcis. « Nous ne voulons pas
d’un retour à la bougie. Notre état
d’esprit est de savoir ce que nous
pouvons faire pour sauvegarder
notre qualité de vie tout en
préservant l’environnement. »

L’ e n v i r o n n e m e n t , s o n
obsession. Jusque dans son

univers professionnel. En
2001, Jean-Philippe Grand

a imaginé une activité de
création d’accessoires
de bureau avec des
matériaux recyclés.

So n e n t re p r i s e
n’a pas résisté à
l a c o n c u r re n c e
asiatique. Celui qui
vit dans le quartier
Saint-Marceau
s ’ i n v e s t i t ,
e n s u i t e , e n
2015, dans une
a s s o c i a t i o n
chargée de
rapprocher
les jeunes
d i p l ô m é s
d e s
quartiers
du monde

de l’entreprise ; en parallèle,
depuis deux ans, Jean-Philippe
Grand, 53 ans, préside Envirobat
Centre, une structure assurant la
promotion des écomatériaux.

Toujours joueur de basket
Ce n’est que sur les parquets

de basket qu’il parvient à laisser
l’écologie dans les vestiaires.
« C’est le moment où je pense à
autre chose ». L’ancien lycéen de
Voltaire évolue encore au niveau
départemental avec l’association
Orléans Loiret Basket. « C’est une
passion. »

Elle l’accompagne depuis ses
11 ans. « J’ai commencé au club
d’Olivet.À 16 ans,j’étais entraîneur,
joueur et arbitre. Je passais mes
samedis au gymnase. J’y ai passé
des années géniales », se souvient
l’ancien joueur de Nationale 4.
« Je ne prenais pas assez souvent
les shoots, j’étais altruiste. »

Il ne l’était pas moins au
collège Charles-Rivière à Olivet.
« J’étais délégué d’établissement.Je
défendais ceux qui étaient collés.
Représenter les autres et faire des
synthèses des revendications me
plaisait. »

Il a notamment convaincu les
responsables du collège d’une
vente de pains au chocolat pour
alimenter la caisse des collégiens.
Un détail, c’est vrai… « J’ai revu
un ancien collégien. Il m’a dit
qu’il se doutait que je finirais en
politique. »

Effectivement, ses épaules
porteront le dimanche 28 juin, les
espoirs d’une gauche orléanaise
unie (32,1 % avec les voix du
PS-PC au premier tour). Vingt-
deux ans plus tôt naissait sa fille
aînée. Et avec elle, la folle envie de
lendemains plus verts.

QUELQUES DATES

1967
Naissance à Guéret (Creuse).
Il arrive à Orléans à l’âge de
deux mois.

1999
Il rejoint les Verts. Deux ans plus
tard, il se présente aux cantonales.

2008 et 2014
Élu conseiller municipal
d’opposition à Orléans.

2010 et 2015
Élu conseiller régional.

2020
Tête de liste d’Orléans Solidaire
Écologique (OSE).

Notre état d’esprit
est de savoir ce que
nous pouvons faire
pour sauvegarder
notre qualité de vie
tout en préservant
l’environnement.

“

Jean-Philippe Grand, une vie en Vert
PORTRAIT 2/3 ■ Le candidat écologique est devenu le nouveau chef de file d’une liste d’union de la gauche
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